
Dans le secteur financier public ou privé, aujourd’hui plus 
personne n’est à l’abri.  
 
Réclamer un travail décent, c’est réclamer pour chacun une place décente  
dans notre société, c’est réclamer une vraie politique sociale qui  préserve  
les valeurs acquises par le sacrifice et la lutte de nos aînés. 
 
Que l’on soit dans le privé ou dans le public (avec la Révision Générale des 
Politiques Publiques), c’est la recherche aveugle du profit et de la 
rentabilité qui détermine le sort de chacun. 
 
Avec la crise financière, la mondialisation, les super-profits, l’hyper-  
consommation, la sacro-sainte libre concurrence et les incapacités des  
politiques à réguler le marché, le monde financier n’a pas fini  
d’exploiter le monde du travail si aucune force ne s’oppose: 
 

• Aux délocalisations, 
• A l’exploitation des plus démunis, 
• A l’immigration forcée et à sa répression, 
• Aux licenciements, 
• Au chômage, 
• A la remise en cause du droit du travail et des conventions, 
• Aux menaces sur l’équilibre de nos régimes sociaux, 
• A la baisse du pouvoir d'achat, 
• A une politique fiscale en faveur des plus riches, 
• Aux détériorations des conditions de travail, le chantage à l'emploi, 

les pressions et stress organisés par un management complice contre 
les salariés qui penseraient encore être dans des secteurs économiques 
préservant leur emploi, 

 
 
Alors que l’individualisme prévaut au détriment des règles démocratiques  
et que notre environnement est menacé, il est temps de s’unir et de réagir  
contre ce libéralisme sauvage et arrogant. 
C’est ensemble que nous devons agir pour aboutir à plus de justice et de 
dignité. 


